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RÉSUMÉ | ABSTRACTS | RESUMEN 

Cet article présente l'analyse de fiches descriptives de banques 
d'images et leur normalisation. Il présente tout d'abord quel­
ques concepts théoriques sur les images et leur description, sur les 
modes de recherche et de repérage des images, sur les métadon-
nées internes (EXIF, IPTC et XMP) ainsi que sur la normalisa­
tion. L'analyse des éléments de la description formelle des photo­
graphies dans 30 banques d'images tient compte des éléments 
potentiellement utiles pour la recherche et le repérage, de la termi­
nologie employée, de la longueur des légendes et de la fréquence 
d'utilisation des métadonnées internes. L'article conclut que les 
fiches descriptives ne sont pas normalisées (bien qu'il existe une 
tendance à réutiliser quelques éléments coïncidant avec les champs 
des métadonnées IPTC) et recommande d'employer des métadon­
nées internes pour normaliser la description formelle des images. 

The Required Elements of the Work Sheet Used for Image or 
Photographic Data Bases and the Need for Standardization 

This article analyzes the work sheets used for image or photogra­
phic data bases and the standards that are used. The theoretical 
concepts associated with images and their description, their search 
and retrieval, the metadata (EXIF, IPTC and XMP) as well as the 
standards used are also outlined. The analysis of the elements used 
in the formal description of photographs in 30 image data bases 
considered the elements that would be helpful during the search 
and retrieval process, the terminology used, the length of captions 
and the frequency of the use of internal metadata. Even though 
there appears to be a tendency to use some of the elements that 
are identical to those in the IPTC metadata fields, the article 
concludes that the work sheets are not standardized. The author 
recommends the use of internal metadata in order to help standar­
dize the formal description of images. 

Los elementos formates de las fichas descriptivas de los bancos 
de imdgenesysu necesaria normalizaciôn 

Este articulo présenta el anâlisis de una série de fichas descrip­
tivas de bancos de imâgenes y su normalizaciôn. En primer lugar 
expone algunos conceptos teôricos en cuanto a las imâgenes 
y su descripciôn, a los modos de bûsqueda y localizaciôn de las 
imâgenes, a los metadatos internos (EXIF, IPTC y XMP) y a la 
normalizaciôn. El anâlisis de los elementos que integran la descri­
pciôn formai de las fotografias en 30 bancos de imâgenes toma en 
cuenta elementos potencialmente utiles para la bûsqueda y loca­
lizaciôn, la terminologia empleada, la extension de las leyendas 
y la frecuencia de utilizaciôn de los metadatos internos. El arti­
culo concluye que las fichas descriptivas no estân normalizadas 
(aunque exista una tendencia a reutilizar algunos elementos, que 
coinciden con los campos de los metadatos IPTC) y recomienda 
el empleo de metadatos internos para normalizar la descripciôn 
formai de las imâgenes. 

Introduction 

N OTRE SOCIÉTÉ SE CARACTÉRISE par l'omnipré-
sence des images. On y trouve les images sous 
tous types de supports (revues, livres, journaux, 

téléphones portables, Internet) et en tous lieux (dans la 
rue : affiches publicitaires, annonces sur les autobus ; 
dans le métro ; ou chez soi : télévision). Renobell (2005) 
parle d'hypervisibilité en faisant référence à une société 
où se multiplient les images. Selon lui, cette idée est 
la conséquence de l'attentat contre les Tours jumelles 
de New York, le 11 septembre 2001 ; on ne trouve pas 
qu'une seule image mais plutôt une multiplication 
d'images accentuant la visibilité de ce moment. Face à 
une telle présence des images, on comprend le besoin de 
les sélectionner et de les décrire pour les différencier les 
unes des autres et ainsi leur conférer une valeur. 

La description des images se concrétise, entre 
autres, dans les textes qui les accompagnent ; ces 
textes portent différents noms : légende, pied de photo, 
description ou résumé. Kattnig (2005) souligne que la 
légende donne des informations inconnues du public 
(la date ou l'heure par exemple) et évite de décrire ce 
qui est visible et connu pour éviter les redondances qui 
pourraient exister entre l'image et le texte. Péquignot 
(2006), qui ne sait pas s'il faut appeler cette description, 
commentaire, illustration, explication ou interpréta­
tion se demande aussi : si toute l'information est dans 
le texte, à quoi nous sert l'image ? En effet, si l'image 
est remplacée par le texte, elle n'a plus qu'une utilité 
illustrative. Plecy (1971) explique que l'usage de l'image 
a surtout été lié à ses valeurs artistiques, émotives ou 
informatives, plutôt qu'à son éventuelle valeur narra­
tive. Pour lui, l'image permet d'informer davantage que 
le texte en un minimum de temps et d'espace. L'image 
est donc un support d'information et un moyen de 
communication qui doivent être analysés et conservés 
pour une réutilisation postérieure. 

Il existe différents types d'images et, comme le 
souligne Enser (2008), la littérature scientifique sur la 
recherche et le repérage d'images s'est penchée davan­
tage sur les photographies et les œuvres d'art que sur les 
images de microscopes ou de télescopes, par exemple. 
La recherche scientifique peut s'intéresser à l'image fixe 
(Shatford, 1986) ou à l'image en mouvement (Turner, 
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Tableau 1 

CATÉGORIES 

Descripteurs thématiques 
communs 

Descripteurs onomastiques 

Descripteurs toponymiques 

Descripteurs chronologiques 

Descripteurs de forme 

TYPES PARTICULIERS 

Descripteurs thématiques communs référentiels (objets et processus réellement présents) 
Descripteurs thématiques communs non référentiels (objets et processus suggérés ou illustrés par 
le document) 

Descripteurs onomastiques personnels 
Descripteurs onomastiques d'entités 
Descripteurs onomastiques d'œuvres 

Lieux et territoires réels 
Lieux et territoires imaginaires (mythiques, allégoriques, utopiques) 
Coordonnées 

Descripteurs chronologiques nominaux (événements) 
Date 

Milieu 
Genre, sous-genre et type de document 

Hudon et Devin, 2002). Notre étude porte sur l'image 
fixe, et plus particulièrement sur les photographies que 
l'on trouve dans les banques d'images. 

Nous pensons que la description des images, c'est-
à-dire sa représentation documentaire et les autres 
éléments de description formels, doit être normalisée 
afin d'améliorer la recherche et le repérage. L'objectif 
de cette recherche est d'analyser les éléments formels de 
la fiche descriptive de photographies disponibles dans 
des banques d'images sur Internet, afin d'en connaître 
le niveau de normalisation. Cet article présente d'abord 
quelques concepts théoriques fondamentaux sur l'image 
avant de caractériser les modes et les éléments de la 
description dans les 30 banques d'images constituant 
notre échantillon (voir liste en annexe). 

Les images : description, 
recherche et repérage 

Il existe différents lieux de stockage d'images 
(bibliothèque, photothèque, archives...) et notre étude 
porte sur les banques d'images. La banque d'images, 
connue aussi sous le nom de base de données d'images 
(Codina et del Valle Palma, 2001), est une base de 
données qui contient à la fois le document secondaire 
(c'est-à-dire les registres de la description des images) 
et le document primaire (c'est-à-dire les images elles-
mêmes). La banque d'images est au centre d'un système 
de distribution qui se charge des droits d'exploitation 
des images, comme c'est le cas chez Gettyimages (http:// 
www.gettyimages.com) ou imagebank ecuador (http:// 
www.imagebank.com.ee/). Les banques d'images diffè­
rent des simples moteurs de recherche qui ne proposent 
pas les documents secondaires. Les banques d'images 
combinent image et texte ; l'accès au texte est donc un 
élément fondamental pour la recherche et le repérage. 

Selon Lissalde (2001), la banque d'images est auto­
matisée et elle inclut plusieurs types de documents : 
en plus des images fixes (photographies, dessins ou 
schémas) elle peut contenir des images en mouvement 

(vidéos par exemple). Selon elle, une banque d'images 
offre trois fonctions : 

• c'est un outil pour conserver et gérer les fonds. 
Il est important de pouvoir retrouver des pho­
tographies plusieurs années après leur date de 
création par exemple ; 

• c'est un outil de travail pour les chercheurs puis­
que l'image est un outil d'analyse, de recherche 
et pas seulement d'illustration des observations ; 

• c'est un outil de valorisation pour les publics 
spécialisés (édition, enseignement, documenta­
tion) et pour le grand public. En effet, la banque 
d'images sélectionne et décrit les images quelle 
conserve, prouvant ainsi leur importance comme 
source d'information. 

Il existe des banques d'images généralistes et des 
banques d'images spécialisées gérées par une institu­
tion ou proposant des images sur un sujet spécifique. 
Ces banques d'images sont en concurrence. Un système 
de description et de repérage des images efficace peut 
donc permettre de se démarquer des banques d'images 
concurrentes en offrant un service plus concret. 

La description des images 

Comme nous l'avons mentionné en introduction, 
il existe différents points de vue sur la relation image-
texte. Nous pensons que la représentation documentaire 
de l'image, c'est-à-dire les descripteurs et le résumé qui 
en décrivent le contenu, est nécessaire pour sa conser­
vation et sa réutilisation. Nous sommes d'accord avec 
Enser (2000) sur le fait que capturer le contenu ou la 
signification d'une image est un défi intellectuel néces­
saire puisque éditeurs, chercheurs, scientifiques et 
pédagogues ont besoin de la représentation documen­
taire pour la réutilisation des images. Parmi les autres 
données descriptives permettant de repérer les images, 
on note : le nom du photographe, les données tempo­
relles et géographiques, l'appareil photographique 
utilisé, etc. 
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Il existe plusieurs méthodes d'analyse et de descrip­
tion des images (Bléry, 1976 ; Gerverau, 1997 ; Joly, 1994). 
Nous retiendrons la proposition du résumé d'une photo­
graphie, ou synthèse de l'analyse de l'image, de Garcia 
Marco et Agustin Lacruz (1999). La structure en est la 
suivante : 

• description : ce niveau présente les formes et les 
éléments de façon objective. Cette partie corres­
pond à l'analyse morphologique et à l'analyse 
denotative qui est une description de ce que l'on 
voit; 

• identification : c'est l'identification des éléments 
et des objets, lieux et scènes reconnus dans la 
description. Il s'agit du contexte ; 

• interprétation : c'est la connotation de l'image. 
Il s'agit de l'interpréter tant au niveau des élé­
ments formels qu'au niveau de n'importe quel 
autre élément. 

Le résumé peut être plus ou moins exhaustif, 
selon le public auquel il s'adresse. Le résumé étant plus 
complet que la légende, la recherche en mode plein texte 
permet de repérer les images à partir d'une banque de 
mots-clés plus développée et plus variée. 

La représentation documentaire propose égale­
ment une variété de descripteurs de l'image. Le Tableau 
1 énumère les principaux types de descripteurs (Pinto, 
Garcia Marco et Agustin Lacruz, 2002 : 213). 

Catégories et types de descripteurs 

Les descripteurs peuvent être des mots de la langue 
naturelle attribués par le documentaliste ou extraits 
du résumé ; dans ce dernier cas, il peut y avoir une 
certaine redondance (Garcia Marco et Agustin Lacruz, 
1999), puisqu'on retrouverait les mêmes mots-clés dans 
le résumé et dans les descripteurs, ce qui diminuerait 
les possibilités de recherche et repérage en mode plein 
texte. 

La recherche et le repérage d'images 

Il existe deux modes de recherche et de repé­
rage des images : par concept (« concept-based image 
retrieval ») et par contenu (« content-based image 
retrieval »). La recherche par le contenu est un champ de 
recherche scientifique très productif qui crée des méca­
nismes pour récupérer de grandes collections d'images 
(Tsai, McGarry et Tait, 2006). Ce champ de recherche 
commence à se développer à la fin des années 1970, sous 
la forme de bases de données construites spécialement 
pour le stockage et le repérage d'images (Enser, 2008). 
Le paradigme de recherche et de repérage d'images 
par contenu fonctionne à partir du contenu explicite 
de l'image numérisée, c'est-à-dire à partir des pixels. 
Certains auteurs se montrent sceptiques quant au choix 
de ce terme, puisqu'il peut prêter à confusion avec les 
aspects sémantiques du processus (Enser, 2008). Ce 

type de repérage utilise les métadonnées caractérisant 
les formes, les couleurs et les textures de l'image. Ces 
systèmes ne remplacent pas le système de repérage par 
concepts (Beebe, 2000). 

Le système de repérage par concepts se base sur 
l'analyse sémantique de l'image. Ce type de recherche 
et de repérage d'images est discuté dans la littérature 
scientifique à partir du milieu des années 1990 (Enser, 
2008). Une partie de la recherche doit se réaliser verba­
lement (Enser, 2000) ; on utilise les mots-clés attribués 
aux images ou bien on recherche en mode plein texte. 
Les champs utilisés pour la recherche sont, en général, 
le titre, les mots-clés, la légende, la synopsis ou une 
combinaison de ces éléments. Notre étude se base sur 
la recherche et le repérage par concepts. Dans chaque 
mode de recherche, les métadonnées sont des éléments 
nécessaires et nous les définissons dans le chapitre 
suivant. 

Les métadonnées 

Une métadonnée est une donnée qui décrit une 
autre donnée. Elle sert à la description de la ressource 
et à son repérage. Il existe deux types de métadonnées : 
les métadonnées internes et les métadonnées externes. 
Les métadonnées internes font partie intégrante de la 
ressource qu'elles décrivent tandis que les métadonnées 
externes sont stockées dans une base de données indé­
pendante. Scotton (2003) conseille d'utiliser des méta­
données internes pour les images afin que la recherche 
puisse se faire directement sur celles-ci. Les métadon­
nées externes s'ajoutent à la base de données, mais ne 
sont pas intégrées à l'image. Par conséquent, lors du 
transfert d'une image, le récepteur n'obtient pas les 
métadonnées. Dans le cas de réutilisation des images, il 
est important d'obtenir la description de l'image lors du 
transfert. Les métadonnées spécifiques aux images sont, 
entre autres, EXIF, IPTC et XMP. 

Les métadonnées EXIF (Exchangeable Image File) 
(http://www.exif.org) sont des métadonnées techniques. 
Le format EXIF a été développé en 1995 par le JEIDA 
(Japan Electronic Industry Development Association). 
Les appareils photos numériques fournissent directe­
ment quatre catégories de données : 

• heure et date ; 
• caractéristiques techniques de configuration de 

l'appareil ; 
• localisation ; 
• description et information sur le copyright. 

Les métadonnées IPTC (International Press and 
Telecommunications Council) (http://www.iptc.org) 
sont sémantiques. Le modèle Information Interchange 
Model (IIM) a été développé pour la presse. Il a été 
défini par IPTC et la NAA (Newspaper Association of 
America) en 1991. Il est constitué de 33 métadonnées de 
type interne (Ménillet, 2006). IPTC Core a été créé pour 
faciliter la transition d'IPTC/IIM à XMP. Ces deux 
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Tableau 2 
Métadonnées IPTC 

CHAMPS 

05 

10 

15 

2 0 

25 

40 

55 

80 

85 

90 

95 

101 

103 

105 

110 

115 

116 

120 

122 

7 

22 

27 

118 

IPTC IIM 

Object Name 

Urgency 

Category 

Supplemental Categories 

Keywords 

Special Instructions 

Date Created 

By-line (author) 

By-line Title (author position) 

City 

Province/State 

Country/Primary Location Name 

Original Transmission Reference 

Headline 

Credit 

Source 

Copyright notice 

Caption/Abstract 

Writer/editor 

-
-
-
-
-
-
Edit Status 

Fixture Identifier 

Content Location Name 

Contact 

I P T C CORE 

Title 

Deprecated 

Deprecated 

Deprecated 

Keywords 

Instructions 

Date Created 

Creator 

Creator's Jobtitle 

City 

State/Province 

Country 

Job Identifier 

Headline 

Provider 

Source 

Copyright Notice 

Caption/Description 

Caption/Description Writer 

Creator's Contact Info 

Creator's Contact Info : City 

Creator's Contact Info : Country 

Creator's Contact Info : Address 

Creator's Contact Info : Postal Code 

Creator's Contact Info : State/Province 

Creator's Contact Info : Email(s) 

Creator's Contact Info : Phone(s) 

Creator's Contact Info : WebURL(s) 

ISO Country Code 

Intellectual Genre 

Location 

Rights Usage Terms 

Subject Code 

IPTC Scene 

-
-
-
-

types de métadonnées présentent quelques différences, 
que nous pouvons apprécier dans le Tableau 2 (Riecks. 
2005 ; International Press Telecommunications Council, 
2007). 

Les métadonnées XMP (extensible Metadata Plat­
form) (http://www.adobe.com/products/xmp) ont été 
créées par Adobe. Elles se basent sur le schéma Dublin 
Core (http://dublincore.org/) et se caractérisent par leur 
flexibilité. 

Les métadonnées des images ne peuvent être 
visualisées qu'à l'aide de logiciels spécialisés. Plusieurs 
programmes permettent de visualiser ces métadonnées. 
Irfanview (http://www.irfanview.com), par exemple, 
permet de visualiser les métadonnées EXIF et IPTC. 
Seul Adobe permet de visualiser les métadonnées XMP. 

L'avantage des schémas de métadonnées est qu'ils 
offrent la normalisation des éléments à utiliser pour 
la description, comme, par exemple, les 15 éléments 
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Tableau 3 
Éléments descriptifs des photographies 

ÉLÉMENT 
DESCRIPTIF 

titre 

Description 

Copyright 

Photographe 

Date 

Mots-clés 

Auteur 

Légende 

Lieu 

Référence 

Thème 

Pays 

Code 

Année 

Taille 

Catégorie 

Département 

Source 

ID 

Laboratoire 

Localisation 

Collection 

Catégories d'enseignement 

CD 

Centre 

Ville 

Commentaires 

Commune 

Comté 

Courrier électronique de l'auteur 

Données techniques (appareil, conditions 
météorologiques, pellicule, moment de la 
journée, vitesse, techniques d'illumination) 

FRÉQUENCE 
D'UTILISATION 

18 

13 

11 

9 

8 

8 

7 

7 

6 

6 

6 

5 

4 

3 

3 

2 

2 

2 

2 

2 

2 

minimums pour décrire une ressource que propose le 
Dublin Core. Comme nous l'avons souligné précédem­
ment, l'avantage des métadonnées internes, en plus de 
la normalisation des éléments de la description, est la 
préservation de la description de l'image pendant le 
transfert de celle-ci. 

La normalisation 

Melot (1994) souligne la difficulté de norma­
liser l'image fixe principalement à cause des différents 
publics existants : en effet, le public des musées est diffé­
rent de celui des agences de presse et n'aura donc pas 

ÉLÉMENT 
DESCRIPTIF 

Droits 

Description de la série 

Descripteurs 

Donateur 

Événement 

Équipe 

Espèces 

Fichier 

Photographe et copyright 

Photographe et date 

Géologue 

Explications de l'identification de chaque 
galerie 

Feuille 

Latitude et longitude 

Localisation : continent, pays, région 

Mesures 

Mentions obligatoires (copyright et auteur) 

Numéro 

Numéro de fichier 

Numéro d'image 

Orientation de l'image 

Projet 

Région 

Support 

Support disponible 

Support original 

Sw corner 

Poids numérique 

Type d'image 

Titre de la série 

Unité de recherche 

Utilisation 

FRÉQUENCE 
D'UTILISATION 

besoin de la même description d'une même image. Une 
image peut se décrire à l'infini, on peut décrire une 
seule image dans un livre entier (Vettraino-Soulard, 
1993). L'idée de la normalisation se base sur l'objectivité, 
c'est-à-dire que deux personnes différentes réaliseront 
la même description. Melot (1994) conclut que la 
norme peut décrire le plan de l'image et non pas son 
sens. Donc, il est possible de normaliser la description 
formelle de l'image. 

La normalisation est importante pour la propre 
tâche de description et pour la recherche et repérage 
d'images. En effet, une description structurée facilite 
la lecture et la recherche d'images en mode plein texte 
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Les banques d'images sélectionnées pour 
constituer notre échantillon sont des 

banques spécialisées sur Venvironnement 
ou des banques générales proposant 

une catégorie « environnement ». 
oo<xx><x><><><><>oo<x><><><><>^^ 

(Kattnig, 2005). Nous allons analyser les métadon-
nées externes de banques d'images pour connaître leur 
niveau de normalisation. 

Analyse des fiches descriptives 

Les banques d'images sélectionnées pour consti­
tuer notre échantillon sont des banques spécialisées sur 
l'environnement ou des banques générales proposant 
une catégorie « environnement ». Elles ont été repé­
rées à l'aide d'une recherche par mots-clés (« banque 
d'images », « photothèque » ou « bibliothèque d'images » 
et « environnement » ou « nature ») dans Google, dans 
des répertoires ou des sites Web proposant des listes 
de banques d'images (Sérimedis1, Intute2, Urfist3, 
TASI4) et dans les sites d'organismes officiels (WWF5, 
Greenpeace6) qui s'intéressent à l'environnement. 

Nous avons sélectionné 30 banques d'images, en 
langue anglaise, française et espagnole, en nous basant 
sur des critères de visibilité (Pinto et al. 2007 ; Pinto et 
al. 2004) et de qualité (Alexander et Tate, 1999), ainsi 
que sur des critères directement liés à notre analyse : 
autorité ; adresse ; langue ; objectifs ; type de la banque 
d'images (commerciale ou institutionnelle) ; accès (libre 
accès ou avec mot de passe) ; date de création et d'ac­
tualisation ; thématique principale ; légende ou descrip­
tion ; longueur de la description ; éléments de la fiche 
descriptive ; recherche ; recherche avancée ; type de 
recherche et repérage (si la banque d'images offre seule­
ment la recherche en mode plein texte ou si elle permet 
de visualiser les images en mosaïque) ; aide ; métadon-
nées internes ; nombre total d'images ; public visé ; valo­
risation générale. 

Nous avons sélectionné cinq photographies de 
façon aléatoire pour analyser les éléments utilisés 
dans les fiches descriptives afin de définir le niveau de 
normalisation de la description formelle. Nous avons 
calculé pour chaque élément sa fréquence d'utilisation 
et regroupé les éléments synonymes. Nous avons calculé 
la fréquence d'utilisation des différentes longueurs de 
la description selon le nom du champ identificateur. 
Enfin, nous avons étudié l'utilisation de métadonnées 

1. Disponible sur http://www.serimedis.tm.fr/serimedis 
2. Disponible sur http://www.intute.ac.uk 
3. Disponible sur http://urfist.enc.sorbonne.fr/image_numerique/Ressource_titre. 

htm 
4. Disponible sur http://www.tasi.ac.uk/ 
5. Disponible sur http://www.wwf.fr. 
6. Disponible sur http://www.greenpeace.org/espana/ 
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internes (EXIF et IPTC). Nous avons utilisé le logiciel 
Irfanview (http://www.irfanview.com) pour visualiser 
les métadonnées. 

Les banques d'images regroupent des documents 
produits par des photographes professionnels ou 
amateurs, par des entreprises commerciales et par des 
institutions. Nous avons subdivisé les institutions en 
nous basant sur leur origine nationale ou internatio­
nale et leur mission : institutions nationales éducatives ; 
organismes de recherche ; organismes officiels natio­
naux (par exemple, une bibliothèque, un ministère...) ; 
institutions et associations internationales. Rappelons 
que la liste des banques d'images (incluant les détails de 
chaque banque d'images) que nous avons examinées se 
trouve en annexe. 

Éléments de la fiche descriptive 
des photographies 

Toutes les banques d'images présentent au moins 
un élément dans la fiche descriptive des photographies. 
Le Tableau 3 précise la fréquence d'utilisation de chacun 
des 63 éléments de description potentiellement utiles à 
la recherche et au repérage. 

On remarque que la terminologie employée pour 
nommer les différents éléments de la description n'est 
pas normalisée. Nous avons regroupé les termes que 
nous considérons équivalents : 

• auteur et photographe ; 
• mots-clés, descripteurs et thèmes ; 
• données relatives à la situation géographique 

(région, continent, comté, lieu, pays) ; 
• année et date; 
• code et référence ; 
• description, légende et événement. 

Certaines banques d'images regroupent dans un 
même champ plusieurs éléments distincts : 

• photographe et copyright ; 
• photographe et date. 

Les éléments les plus fréquemment utilisés (en 
tenant compte des regroupements effectués) sont la 
description (21 cas), l'auteur (19 cas), le titre et la loca­
lisation géographique (18 cas) et enfin les mots-clés 
(15 cas). 

Nous pouvons conclure que les fiches descriptives 
des photographies présentent une certaine normali­
sation dans l'utilisation des éléments « description », 
« auteur », « titre », « localisation » et « mots-clés ». Par 
contre, il n'existe pas de normalisation quant au nombre 
d'éléments utilisés. Cela peut s'expliquer par le fait que, 
chaque banque d'images étant différente, les besoins en 
information des publics visés sont également différents. 
En effet, selon les objectifs de chaque banque d'images, 
certains éléments seront plus importants que d'autres : 
la banque d'images d'un laboratoire de recherche 
requiert le nom du laboratoire qui a réalisé la photogra­
phie tandis que la banque d'images d'un photographe 

http://www.serimedis.tm.fr/serimedis
http://www.intute.ac.uk
http://urfist.enc.sorbonne.fr/image_numerique/Ressource_titre
http://www.tasi.ac.uk/
http://www.wwf.fr
http://www.greenpeace.org/espana/
http://www.irfanview.com


Tableau 4 
Longueur des descriptions 

CHAMPS 

Sans identification 

Description 

Légende 

Événement 

LONGUEUR 

Paragraphe 

Phrase 

Mots 

Paragraphe 

Phrase 

Mots 

Paragraphe 

Phrase 

FRÉQUENCE 

4 

3 

1 

3 

2 

2 

5 

1 

professionnel contient souvent des détails relatifs à la 
prise de vue. 

Examinons de plus près le contenu et la forme des 
fiches descriptives. 

La description 

Le Tableau 4 présente la fréquence d'utilisation des 
champs de la description ainsi que la longueur de celle-
ci (quelques mots, une phrase ou un paragraphe). 

Des 21 banques d'images qui offrent une descrip­
tion, huit n'ont pas de champ identificateur. Le champ 
« description » est utilisé dans sept banques d'images. 
La description est donnée en un paragraphe dans trois 
banques d'images, en une phrase dans deux banques 
d'images et en quelques mots dans deux banques 
d'images. Le champ « légende » est utilisé dans cinq 
banques d'images ; la légende est toujours fournie sous 
forme de paragraphe et c'est le seul champ qui garde 
la même longueur dans les différents cas analysés. Le 
champ « événement » est utilisé dans une seule banque 
d'images et la description consiste en une seule phrase. 

Dans les banques d'images qui fournissent une 
description mais sans l'identifier comme telle, celle-ci 
est contenue en un paragraphe dans quatre banques 
d'images, en une phrase dans trois banques et en quel­
ques mots dans une banque. 

La longueur des descriptions, sans tenir compte 
du nom du champ, est longue, c'est-à-dire équivalente 
à un paragraphe, dans douze banques d'images ; elle est 
moyenne, c'est-à-dire contenue en une phrase, dans six 
banques d'images ; elle est courte, quelques mots seule­
ment, dans trois banques d'images. 

Nous pouvons conclure que ni le champ identifica­
teur de la description, ni la longueur de la description, 
ne sont normalisés, bien qu'il existe une tendance à 
décrire les photographies en un paragraphe. 

Les métadonnées 

La majorité des banques d'images de notre échan­
tillon, soit 20 banques, n'utilise pas de métadonnées 

internes de type EXIF et IPTC. Dix banques d'images 
seulement font usage de métadonnées : 

• les métadonnées EXIF et IPTC sont utilisées 
dans deux banques d'images. La première de 
ces banques d'images est produite par un orga­
nisme officiel national {2)1 qui utilise seulement 
le champ de la mention de responsabilité et la 
deuxième origine d'une association internatio­
nale (25) qui utilise les champs légende, titre, 
copyright et nom de l'objet ; 

• les métadonnées EXIF sont utilisées dans quatre 
banques d'images. Trois banques sont gérées par 
des organismes officiels nationaux (3,14 et 21) et 
la quatrième provient d'une institution interna­
tionale (18) ; 

• les métadonnées IPTC sont utilisées dans trois 
banques d'images. Deux d'entre elles sont gérées 
par des organismes de recherche (8 et 12). La pre­
mière (8) utilise les mots-clés, le titre, la mention 
de responsabilité (auteur et copyright) et l'ori­
gine, tandis que la deuxième (12) offre seulement 
le titre et la légende. La troisième banque d'ima­
ges provient d'une institution internationale (19) 
qui utilise le champ copyright. 

On voit une certaine tendance à l'utilisation des 
métadonnées IPTC dans les organismes officiels natio­
naux, les institutions et les associations internatio­
nales, bien que tous les champs disponibles ne soient 
pas utilisés. Les métadonnées EXIF sont surtout utili­
sées dans les organismes officiels et les institutions 
internationales. 

Conclusion 

Notre survol de 30 banques d'images disponibles 
sur Internet nous amène à conclure que la description 
des photographies portant sur l'environnement n'est 
pas normalisée, que ce soit au plan de la terminologie 
employée dans les fiches descriptives ou de la déno­
mination choisie pour identifier cette description. Les 
descriptions peuvent être courtes, moyennes ou longues. 
Les métadonnées ne sont pas utilisées de façon généra­
lisée, bien que les organismes officiels aient tendance à 
les employer. Par contre, il existe une certaine tendance 
à utiliser certains éléments dans la fiche descriptive, 
qui coïncident avec certains champs des métadonnées 
IPTC. 

Au moment où se développe le Web social, avec des 
sites comme Flickr (http://www.flickr.com/) ou Youtube 
(http://ca.youtube.com/) dans lesquels les utilisateurs 
décrivent et échangent des photographies ou des vidéos, 
nous pensons qu'il est nécessaire de tenir compte de la 
normalisation formelle des éléments de description dans 
les banques d'images. Une telle normalisation permet 

7. Le chiffre entre parenthèses correspond au numéro de la banque d'images dans la 
liste fournie en annexe. 
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Nous croyons que Vutilisation de 
métadonnées internes est nécessaire 

pour obtenir une normalisation 
formelle de la description des images. 
<xx><><><x><><>oo<><><x><>oo<x^ 

en effet d'atteindre une certaine homogénéité dans la 
représentation et la description des images disponibles 
sur Internet et ainsi de faciliter leur repérage. 

En effet, la normalisation des éléments de descrip­
tion des images et de leur terminologie permettrait 
d'augmenter le nombre de champs de recherche et de 
repérage exploitables. Nous pensons qu'il est nécessaire 
de définir certains éléments essentiels à la description 
des photographies, afin de normaliser les champs dont 
l'utilisateur disposera pour ses recherches. Nous propo­
sons les éléments suivants : « photographe », « titre », 
« description », « localisation géographique » et « mots-
clés ». Ces champs sont déjà fréquemment utilisés et 
ils coïncident avec les métadonnées IPTC. En ce qui 
concerne la longueur de la description, nous suggérons 
d'utiliser une phrase ou un paragraphe plutôt que quel­
ques mots seulement. 

Pour conclure, nous croyons que l'utilisation de 
métadonnées internes est nécessaire pour obtenir une 
normalisation formelle de la description des images. 
Ces métadonnées internes offrent des champs de 
description formelle prédéfinis, dont la terminologie 
est normalisée et qui sont préservés lors de transfert de 
fichiers. Sachant que les métadonnées IPTC sont saisies 
par les utilisateurs alors que les métadonnées EXIF sont 
fournies directement par l'appareil photographique, 
nous proposons l'usage des métadonnées IPTC pour 
contribuer à la normalisation formelle de la description 
des images sur Internet. ® 
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Annexe 
Liste des banques d'images de l'échantillon 

BANQUE 

î 

2 

3 

4 

5 

6 

7 

8 

9 

10 

n 

12 

13 

14 

15 

16 

17 

18 

19 

Bancoimagenes 

Centro Nacional de 
Educaciôn Ambiental 
(CENEAM) 

Ministerio de Educa­
ciôn y Ciencias 
(MEC) 

Papelnet 

Fotonatura 

Jvcarrasco 

Sciencepics 

Base Indigo 

Christian Morel 

Centre National de 
Recherche Scientifique 
(CNRS) 

Centre de recherche 
pour le développement 
international (CRDI) 

Institut National 
de Recherche en 
Informatique et en 
Automatique 
(INRIA) 

Institut National 
de Recherche 
Agronomique 
(INRA) 

Institut Pasteur 

Institut des Risques 
Majeurs 
(IRMA) 

L'internaute 

UNESCO, ano del agua 

UNESCO 

Union Européenne 

URL 

http://www.bancoimagenes.com 

http://www.mma.es/dinamicas/ 
fototecaceneam/ 

http://recursos.cnice.mec.es/ 
bancoimagenes4/ 

http://www.papelnet.cl/ 

http : //www. fotonatura .org 

http://www.jvcarrasco.com 

http://www.sciencepics.org 

http://www.ird.fr/indig0/index2. 

Pgi 

http://www.morel-photos.com 

http://phototheque.cnrs.fr 

http://idrinfo.idrc.ca/scripts/ 
minisa.dll/145/IDRC_ 
IMAGES 7DIRECTSEARCH 

http://phototheque.inria.fr 

http://www.inra.fr/phototheque 

http://cadic.biblio.pasteur.fr 

http://www.irma-grenoble.com 
/o5documentation/o3phototheq 
ue_index.php 

http://www.linternaute. 
com/nature-animaux/index/ 
diaporama/ 

http://www.wateryear2003. 
org/es/ev.php-URL_ 
ID=2730&URL__DO=DO__ 
TOPIC&URL_SECTION=201. 
html 

http://photobank.unesco.org/ 
exec/index.htm ?lang=es 

http://ec.europa.eu/avservices/ 
download/photo_download_ 
en.cfm ?id=145447 

DESCRIPTION GÉNÉRALE 

Banque d'images de Stock Imâgenes SX. qui offre plus de 50000 
images pour le design. 

Banque d'images du ministère de l'Environement espagnol. Elle offre 
plus de 15000 images sur l'environnement. 

Banque d'images du ministère de l'Éducation espagnol, qui offre un 
ensemble de ressources audiovisuelles pour faciliter et stimuler le 
développement éducatif. Elle inclut une catégorie sur la nature. 

Banque d'images d'un site éducatif associé à Educarchile (portail de 
l'éducation au Chili). Elle offre des photographies en relation avec 
l'industrie forestière. 

Banque d'images d'un forum hispanique de photographies de la 
nature. C'est le point de rencontre pour les photographes de la nature. 

Galerie de photographies du photographe professionnel Juanvi 
Carrasco. Il offre des photographies sur la nature. 

Banque d'images de la Junta de Andalucia et du Parque de las cien­
cias de Granada. Elle sert de soutien graphique à la vulgarisation des 
connaissances scientifiques. 

Banque d'images de l'Institut de recherche pour le développement. 
Le sujet général est le développement et la banque offre une catégorie 
« environnement ». 

Banque d'images du photographe Christian Morel, qui offre des 
photographies sur l'Antarctique. 

Banque d'images du CNRS qui offre plus de 13000 images produites 
par les laboratoires de différentes disciplines. 

Banque d'images du CRDI qui inclut une catégorie sur 
l'environnement. 

Banque d'images de l'INRIA qui offre des images produites pour la 
communication scientifique des chercheurs. 

Banque d'images de l'INRA qui offre plus de 55000 photographies sur 
l'alimentation, l'environnement et l'agriculture. 

Médiathèque scientifique de l'Institut Pasteur, qui offre plus de 6000 
images scientifiques. 

Banque d'images de FIRMS qui offre 1998 images du travail sur le 
terrain. 

Banque d'images d'une revue en ligne, qui offre des images illustrant 
tous les sujets, incluant l'environnement. 

Banque d'images du programme mondial de l'UNESCO pour l'éva­
luation des ressources en eau. 

Banque d'images de l'UNESCO, qui offre plus de mille photographies 
en relation avec les programmes de l'UNESCO (éducation, sciences, 
culture, communication). 

Banque d'images de l'Union Européenne qui offre des photographies | 
d'actualité, d'archives et historiques et des vidéos autour des politi- 1 
ques communautaires. 
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BANQUE 

20 

21 

22 

23 

24 

25 

26 

27 

28 

29 

30 

Yann Arthus-Bertrand 

Archaelology Image 
Bank 

British Geological 
Survey 
(BGS) 

Earth Science World 
Image Bank 

National Geographic 

Panda.org 

Royal Geographical 
Society Picture Library 

Science And Society 
Picture Library 

Commonwealth Scien­
tific and Industrial 
Research Organisation 
(CSIRO ) 

United Nations Envi­
ronment Programme 
(UNEP) 

US Antarctic Program 

URL 

http://www.yannarthusbertrand. 
com/index new.htm 

http://ads.ahds.ac.uk/learning/ 
image_bank/ 

http://www.bgs.ac.uk/photoar-
chive/home.cfm 

http://www.earthseienceworld. 
org/imagebank/ 

http://www.nationalgeographic. 
com/photography/index.html 

http://photos.panda.org/news 
facts/multimedia/photogallery/ 
list/index.cfm 

http://images.rgs.org/index.aspx 

http://www.scienceandsociety. 
co.uk/ 

http://www.scienceimage.csiro. 
au/index.cfm ?event=site.home 

http://www.unep.org/wed/2007/ 
english/ 

http://photolibrary.usap.gov/ 

DESCRIPTION GÉNÉRALE 

Banque d'images du photographe professionnel de la nature, Yann 
Artus-Bertrand. 

Banque d'images de AHDS (Arts and Humanities Data Service) qui 
offre des photographies de paysages et d'archéologie. 

Banque d'images de BGS qui offre plus de 6400 images sur les sciences 
de la nature. 

Banque d'images du Earth Science World du American Geological 
Institute qui offre plus de 6000 images sur les sciences de la nature. 

Banque d'images de la revue National Geographic, qui offre des 
photographies sur l'environnement et la nature. 

Banque d'images du World Wildlife Fund (WWF) qui offre des 
photographies sur l'environnement. 

Banque d'images de la Royal Geographical Society, qui offre des 
photographies sur les voyages et la nature. 

Banque d'images qui représente les collections du Science Museum, 
du National Railway Museum et du National Museum of Photo­
graphy, Film & Television. Elle offre plus de 50 000 images sur la 
nature, les transports, la science et la médecine. 

Banque d'images de la Science Research Organisation, qui offre des 
images spécialisées sur la nature et la science. 

Banque d'images de l'UNEP qui offre des images sur la fonte des 
glaces. 

Banque d'images gérée par le National Science Foundation's Office 
of Polar Programs, qui offre des centaines de photographies sur l'An­
tarctique et les écosystèmes. 
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